
Bertelsmann se retire de la major Sony-BMG, deÌ•sormais controÌ‚leÌ•e par le seul
groupe japonais

Description

Le groupe allemand Bertelsmann, qui se recentre sur ses activitÃ©s stratÃ©giques, a vendu Ã  son 
partenaire japonais les 50 % de capital quâ€™il dÃ©tenait dans Sony-BMG, deuxiÃ¨me major mondiale du 
disque, tirant ainsi un trait sur sa prÃ©sence mondiale dans le domaine de la musique. Pour Sony, 
lâ€™opÃ©ration sâ€™inscrit dans la stratÃ©gie dâ€™intÃ©gration verticale du groupe entre contenants 
et contenus.

Lâ€™alliance conclue en 2004 entre Bertelsmann Music Group (BMG) et Sony aura fait long feu. ApreÌ€s
quatre anneÌ•es de rebondissements sur les conditions du rapprochement ayant donneÌ• naissance aÌ€ la
deuxieÌ€me major mondiale du disque (voir le nÂ°0 de La revue europeÌ•enne des meÌ•dias, hiver 2006), les
autoriteÌ•s europeÌ•ennes de concurrence voient le dossier Sony-BMG se reÌ•gler par abandon de lâ€™une des
deux parties. En phase de restructuration strateÌ•gique, le groupe allemand Bertelsmann a en effet deÌ•cideÌ• de
se seÌ•parer de ses activiteÌ•s dans la musique, apreÌ€s avoir vendu Direct Group North America, sa branche
clubs de livres, de musique et de DVD aux Etats-Unis et au Canada, un accord deÌ•finitif sur la cession ayant
eÌ•teÌ• conclu avec Najafi Companies, le 11 juillet 2008 (voir nÂ°6-7 de La revue europeÌ•enne des meÌ•dias,
printemps-eÌ•teÌ• 2008).

Le 5 aouÌ‚t 2008, Bertelsmann annoncÌ§ait avoir trouveÌ• un accord avec Sony pour le rachat par le groupe
japonais des 50 % du capital quâ€™il deÌ•tenait dans la coentreprise Sony-BMG. Depuis, la transaction a
eÌ•teÌ• autoriseÌ•e par les autoriteÌ•s europeÌ•ennes de la concurrence qui consideÌ€rent, comme en 2004 et en
2007, malgreÌ• les rebondissements de lâ€™affaire, que lâ€™opeÌ•ration Â« nâ€™est pas susceptible 
dâ€™entraiÌ‚ner des effets coordonneÌ•s entre grandes socieÌ•teÌ•s musicales Â». Lâ€™opeÌ•ration, en effet,
ne fait pas naiÌ‚tre une nouvelle major par fusion de deux entiteÌ•s, mais constitue seulement un transfert de
capital et une prise de controÌ‚le total de lâ€™entreprise par un de ses actionnaires.

Pour Sony, le couÌ‚t de la transaction au profit de son ancien partenaire sâ€™eÌ•leÌ€ve aÌ€ 1,2 milliard de
dollars, dont 900 millions de dollars pour les 50 % de capital deÌ•tenus par Bertelsmann et 300 millions de
dollars pour la part de treÌ•sorerie de Bertelsmann dans Sony-BMG. La somme est donc importante sur un
marcheÌ• de la production et de la distribution de musique en crise, confronteÌ• notamment au piratage. Mais,
pour Sony, lâ€™enjeu est ailleurs. La prise de controÌ‚le de la deuxieÌ€me major mondial du disque va lui
permettre dâ€™inteÌ•grer dans son peÌ•rimeÌ€tre de groupe un poÌ‚le musical fort, Sony-BMG devenant Sony
Music Entertainment Inc. (SMEI), une filiale de Sony Corporation of America, connue eÌ•galement pour ses
productions hollywoodiennes. Ce poÌ‚le Â« contenu Â» du groupe Sony compleÌ•tera ainsi encore mieux le
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poÌ‚le eÌ•lectronique, le groupe japonais deÌ•fendant une strateÌ•gie dâ€™inteÌ•gration verticale. Les
eÌ•quipements Sony sont en effet destineÌ•s aÌ€ diffuser des contenus produits par Sony, ce qui impose au
groupe japonais de controÌ‚ler compleÌ€tement les entreprises eÌ•ditrices de produits culturels, quâ€™il
sâ€™agisse de la musique, des films ou des jeux videÌ•o.

Pour Bertelsmann, son retrait du capital de Sony-BMG met fin au processus de sortie du groupe allemand
du secteur de la musique et reÌ•veÌ€le les erreurs strateÌ•giques de Bertelsmann face au deÌ•veloppement du
numeÌ•rique. En effet, alors que la production et la distribution de musique se sont effondreÌ•es, confronteÌ•es
au succeÌ€s de la deÌ•mateÌ•rialisation de la musique, la gestion des droits des artistes apparaiÌ‚t au contraire
comme le relais de croissance du secteur de la musique, obligeÌ• de diversifier ses sources de revenus,
quâ€™il sâ€™agisse de vendre des sonneries pour portable, dâ€™organiser des concerts ou de deÌ•velopper
le merchandising. Une eÌ•volution bien anticipeÌ•e par le numeÌ•ro un mondial de la musique, Universal Music
Group, qui avait racheteÌ•, en 2006, BMG Music Publishing, activiteÌ•s dâ€™eÌ•dition musicale de BMG. Une
eÌ•volution qui ne laisse dâ€™ailleurs pas indiffeÌ•rent Bertelsmann, le groupe ayant conserveÌ•, malgreÌ• son
retrait de Sony-BMG, la gestion des droits musicaux dâ€™un catalogue europeÌ•en de 200 artistes, une
manieÌ€re de revenir sur un secteur deÌ•serteÌ• par le groupe depuis deux ans.

Plus geÌ•neÌ•ralement, la vente par Bertelsmann de ses parts dans Sony-BMG sâ€™inscrit dans le vaste plan
de restructuration strateÌ•gique amorceÌ• par Harmut Ostrowski, PDG du groupe depuis le 1er janvier 2008.
Bertelsmann ne devrait conserver, aÌ€ terme, que ses activiteÌ•s les plus rentables, la vente de livres et la
production et distribution de musique faisant partie des secteurs les moins performants du geÌ•ant allemand
des meÌ•dias, et se concentrer sur les secteurs plus prometteurs de la teÌ•leÌ•vision, de la formation et de
lâ€™Internet. Outre la cession de sa participation dans Sony-BMG, Bertelsmann envisage eÌ•galement de
ceÌ•der sa filiale francÌ§aise de distribution de livres, Direct Group France, connue sous la marque France
Loisirs. Les sommes ainsi reÌ•cupeÌ•reÌ•es serviront aÌ€ financer les nouveaux investissements du groupe qui
souhaite afficher un chiffre dâ€™affaires annuel de 30 milliards dâ€™euros en 2015, contre 19 milliards
dâ€™euros en 2007.
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